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La Germination d’une Vocation
Saint Jean Bosco est souvent cité pour avoir dit qu’un garçon sur trois ou quatre a une vocation sacer-
dotale.  Il est grandement encourageant de savoir que Dieu en appelle tant à la prêtrise, et même de 
chacune de nos familles.  Plusieurs sont appelés, peu répondent.  Que peut-on faire pour encourager 
notre jeunesse ou un jeune homme à répondre à l’appel de la prêtrise?  Un petit aperçu de ce qui mo-
tive un jeune homme à devenir prêtre peut nous aider à le faire.  Votre auteur, un jeune prêtre, donne 
ici un résumé de la poursuite de sa propre vocation.  Puisse cette explication vous donner une idée de 

ce qui a cultivé une, et sans doute plusieurs, vocations.

Germination d’une vocation
En appliquant l’analogie d’une graine, nous pouvons con-

sidérer la lumière qui la fait germer à la vie et grandir.  Par 
cette image nous comprenons Dieu qui communique sa vie 
à ses créatures par la lumière de la vérité et par le feu de son 
amour.  Comme une plante n’a pas d’yeux pour voir la lumière 
du soleil, mais grandit quand même grâce à cette lumière, ainsi 
l’âme ne voit pas Dieu, mais grandit grâce à sa vie divine.  Alors 
si une vocation doit tendre vers la lumière de la vie de Dieu, 
elle doit être exposée et soutenue par ce principe.  Cette lu-
mière est la connaissance de Dieu, le Verbe de Dieu lui-même.  
L’enseignement et le ministère de notre sainte mère l’Église Le 
fait connaître et aimer.  En conséquence, un jeune garçon ou 
un jeune homme dont le cœur contient la semence d’une vo-
cation (qu’il le sache ou non) doit être instruit et nourri des vé-
rités de la foi par notre sainte mère l’Église.  C’est par la lumiè-
re et la vie de la foi qu’il se dirigera vers le service de Dieu.

La grâce de la vocation a germé dans l’âme spécialement 
grâce à trois lumières:  par l’encouragement des prêtres, par les 
mots et l’œuvre de la liturgie et par les doctrines de la foi. La 
sainte messe était 
finie.  Monsieur 
l’abbé M., le prê-
tre de la paroisse, 
nettoyait soigneu-
sement son cali-
ce dans la sacristie 
pendant que votre 
serviteur, un garçon 
de treize ans, re-
mettait l’éteignoir 
à sa place dans l’ar-
moire.  Monsieur 
l’abbé brisa le si-
lence d’une voix un 
peu sérieuse et dit :

Par un nouveau Prêtre de la FSSPX

« Hé, toi, Timotheos, »
« Oui, monsieur l’abbé » fut la réponse immédiate.
« As-tu déjà pensé à devenir prêtre? »
« Oui monsieur l’abbé. »
« Ah bien, n’arrête pas d’y penser.»
« Oui monsieur l’abbé. » 
Et la conversation se termina ainsi. Depuis, j’ai chéri la réponse 
de monsieur l’abbé « n’arrête pas d’y penser ».  La forme était 
intéressante car elle libérait complètement la question d’un 
sentiment d’obligation tout en encourageant l’idée.  La pen-
sée de devenir prêtre demeura au fond de l’esprit du garçon.  
Elle se manifesta encore un an plus tard par une réponse don-
née à un autre questionneur : « Que comptes-tu faire lorsque 
tu auras terminé l’école? » Après un moment de réflexion, et 
ne voulant pas faire de délibération, la déclaration suivante fut 
faite : « Bien, si Dieu veut que je devienne un prêtre, je ne m’y 
oppose pas. »

Considérer sérieusement
Trois ans plus tard, il était temps de considérer la question 

sérieusement.  En visitant, comme ouvrier, le monastère bé-
nédictin de Notre 
Dame de la Gua-
deloupe à Silver 
City au Nouveau 
Mexique, le jeune 
homme se fit con-
seiller par le père 
prieur de méditer 
les mots de la Sain-
te Vierge Marie : « 
Voici la servante du 
Seigneur, qu’il me 
soit fait selon vo-
tre parole. »  La mé-
ditation ressembla 
plus ou moins à ce 
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qui suit : « La Sainte Vierge Marie a suivi la volonté de Dieu.  
Je dois l’imiter et suivre la volonté de Dieu.  Il me la fera con-
naître en temps et lieu.  Alors, si Dieu veut que je devienne un 
prêtre, je ne m’y oppose pas.  S’il veut que je devienne prêtre 
cependant, la prochaine question doit être : quelles sont les 
bonnes raisons pour que quelqu’un devienne prêtre?  Il me 
semble que la seule vraie raison de devenir prêtre est pour la 
gloire de Dieu et le salut des âmes. »  Et la méditation se termi-
na ainsi. Une meilleure compréhension de la gloire de Dieu et 
un cœur zélé pour le salut des âmes devaient encore être culti-
vés.  Il y avait cependant un autre côté à la médaille.  Le garçon 
était-il prêt à laisser les choses du monde pour ne rechercher 
que les choses du ciel? Cela signifi ait de s’offrir sans réserve 
pour faire la volonté de Dieu.  La disposition de sa volonté 
était passée de « je ne m’y oppose pas » à « si Dieu le veut, alors 
je le veux ».  Une oblation ferme restait à faire.

Besoin de prêtres
Quelques mois plus tard, un prêtre âgé de la Fraternité St-

Pie X a donné une conférence au sujet du nouvel apostolat mis 
en œuvre en Pologne.  Il insistait sur le besoin de prêtres pour 
le salut des âmes.  Ce besoin toucha le cœur de l’écolier fi nis-
sant.  Il pouvait faire quelque chose.  Peut-être qu’il n’irait pas 
en Pologne, mais d’une certaine façon un prêtre de plus ici et 
là pouvait aider à en libérer un autre pour la Pologne.  L’obla-
tion était faite :  « Si Dieu veut que je devienne un prêtre, alors 
je le veux. » 

Peu après, le jeune aspirant aidait le directeur de l’école 
qu’il fréquentait.  Le directeur profi ta de l’occasion pour de-
mander au garçon quels étaient ses plans pour le futur.  Il fi t 
la réponse suivante : « Bien, je ne sais pas si je devrais aller au 
séminaire. » La réponse paternelle de l’abbé fut que c’était une 
possibilité à considérer. Plus tard, une visite, pour une raison 
ou un autre, au bureau du directeur lui fournit l’occasion d’en-
courager l’idée.  Ses mots furent très encourageants et ne lais-
sèrent ni impulsion ni obligation.  La question était tout à fait 
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libre.  Les mots de monsieur l’abbé, à ce moment et en d’autres 
occasions, furent une source de force future pour la grâce de la 
vocation.  Avec une si sûre direction de la part de ses prêtres 
le plant pouvait facilement tendre vers la grande lumière de la 
prêtrise.  Une demande d’adhésion au séminaire fut bientôt 
remplie et envoyée.

Notre sainte mère l’Église avait ainsi parlé par ses prêtres 
pour conduire son fi ls au séminaire.  La réponse de son fi ls 
était de faire la volonté de Dieu, pour son honneur et sa gloire 
et le salut des âmes.

Guidé par la liturgie.
En 1984 ou 1985 Son Excellence Mgr Marcel Lefebvre était 

en visite au séminaire St-Thomas d’Aquin (situé à cette époque 
juste à l’extérieur de Ridgefi eld, Connecticut) pour conférer le 
sacrement de l’ordre.  L’église à ce moment était en construc-
tion.  Le plancher était en contreplaqué, les murs étaient gros-
sièrement recouverts, et quelque chose qui ressemblait à un 
toit fournissait un édifi ce pour la liturgie.  Le bel autel, Son 
Excellence, les ministres sacrés, les prêtres, les servants, la cho-
rale, les séminaristes et les fi dèles créèrent la liturgie.  On a dit 
à votre serviteur, un enfant de cinq ou six ans à l’époque, qu’il 
était dans la maison de Dieu, même si Dieu ne pouvait pas y 
être vu.  Cependant, on n’avait pas dit à l’enfant que Dieu ne 
pouvait pas y être entendu.  À différents moments pendant 
la cérémonie une voix résonnait.  Elle était digne et vénéra-
ble.  « Est-ce Dieu? » se demandait le garçon.  Il voulait l’en-
tendre plus clairement.  Il s’efforçait d’entendre ce qui était dit 
et, ne comprenant pas, il fut déçu quand tout fut fi ni.  « Peut-
être la prochaine fois. » pensa-t-il.  Et c’est ainsi que son esprit, 
ses oreilles et son cœur furent captivés par la sainte liturgie.  
Plusieurs dimanches passèrent et l’émerveillement du garçon a 
grandit devant les saints mystères.

Cette fascination n’est pas très surprenante puisque c’est 
d’abord par la sainte liturgie que notre sainte mère l’Église 
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communique et cultive la vie de Dieu dans ses enfants.  Elle 
les conduit à l’autel au moins tous les dimanches.  Là ils se joi-
gnent à la prière du Sacrifice.  Ceux qui seront ordonnés prê-
tres pour offrir le saint Sacrifice seront naturellement attirés à 
la prêtrise par la liturgie. Ce fut le cas de cet enfant de six ans 
suivant les traces de son grand frère, servant la messe et appre-
nant les réponses latines des prières de la messe.  Les prières 
mémorisées trouvèrent une place dans son cœur. Comme dia-
cre, plusieurs années plus tard, il réalisera la signification du 
reste des psaumes.  Les chants du Kyrie, du Gloria, du Credo, 
du Sanctus, des vêpres et des complies deviendront des priè-
res habituelles de ceux qui sont attirés à chanter la gloire de 
Dieu.  Il est naturel de transporter le chant et sa prière avec soi 
pour le reste de la journée.  Ces prières, ont fait résonner plu-
sieurs accords dans l’âme semi-attentive de votre auteur.  Ainsi 
le chant liturgique sert la vie de l’Église dans son œuvre pri-
mordiale de prière.  Son influence sur les prêtres, futurs prêtres 
et fidèles ne peut être ignorée puisque la prière est vraiment le 
souffle de l’âme.

Parfait honneur et gloire
Au cœur de la liturgie sont les Sacrements eux-mêmes.  Le 

saint sacrifice de la messe est le cœur et le sommet de la litur-
gie.  L’offrir pour le parfait honneur et la gloire de Dieu et le sa-
lut et la sanctification des âmes est la plus grande motivation 
qui attire un jeune homme à la prêtrise.  Ceci me rappelle une 
rencontre cruciale avec le directeur du séminaire.  À un certain 
moment, il a dû faire affaires avec votre serviteur, son sémina-
riste.  Depuis quelques années il ne semblait pas convaincu 
que le garçon avait la vocation.  Il lui a gentiment suggéré plus 
d’une fois que la porte était ouverte et qu’il pouvait quitter. 
“Cher garçon, pourquoi veux-tu devenir prêtre? » a-t-il deman-
dé directement et d’une voix très sérieuse.  La réponse fut égale-
ment sérieuse, précise et réfléchie.  Ce fut : « Pour offrir le saint 
sacrifice de la messe. » Elle doit avoir fait bon effet car le garçon 
n’a pas été renvoyé du séminaire.  La réponse a impressionné 

le garçon aussi bien que des mots d’inspiration.  Deux ou trois 
ans plus tard le directeur était finalement convaincu de la vo-
cation du garçon et lors d’une autre rencontre il lui dit ce qu’il 
pensait avec des mots sincères d’encouragement.

La dernière, et non la moindre à mentionner, est une gran-
de et primordiale lumière qui apporte la vie aux vocations.  
C’est l’exemple de bons prêtres, religieux et fidèles qui connais-
sent, aiment et vivent la liturgie, pas simplement pour sa beau-
té mais avant tout en tant que prière de l’Église.  Leur profonde 
foi, espérance et charité donnent vie à l’Église.  Tel était l’exem-
ple de Son Excellence Mgr Lefebvre et maintenant de plusieurs 
de ses fils prêtres et de tant de religieux et de fidèles.  La torche 
enflammée de la foi est ainsi passée à travers les âges, inspirant 
des vocations pour l’honneur de Dieu et le salut des âmes.

Doctrine
Si ce n’était des enseignements des réalités de notre foi, il 

n’y aurait aucune lumière par laquelle la grâce de la vocation 
pourrait grandir.  La connaissance de Dieu, de son amour pour 
ses créatures et de la rédemption ne serait simplement pas con-
nue.  Ainsi c’est le premier devoir de notre sainte mère l’Église 
d’instruire ses enfants pour qu’ils connaissent, aiment et ser-
vent Dieu.  Cela est accompli particulièrement par l’enseigne-
ment du catéchisme, par les sermons, par les écoles catholi-
ques et par l’enseignement des parents et mêmes des frères et 
sœurs plus âgés à la maison.  

Cependant, il y a eu un catalyseur  qui a synthétisé et im-
primé les principales vérités de la foi dans son âme.  C’est la 
prédication des exercices spirituels de St Ignace, entendus deux 
fois pendant le secondaire.  Après avoir complété les exercices 
pour la seconde fois, un nouvel intérêt s’est éveillé.  Le désir 
de comprendre et de voir comment le monde de la foi peut 
être concilié avec le monde de la raison naturelle et la connais-
sance de la philosophie, de la science, des mathématiques, et 
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ainsi de suite.  Le plant de la foi devait approfondir ses racines 
dans la compréhension de l’ordre naturel, de sorte que de plus 
grandes lumières puissent être comprises et absorbées par ses 
feuilles dans l’ordre surnaturel.  

Étant contemplatif par tempérament, votre auteur médi-
tait naturellement les vérités de la foi et leur importance pen-
dant ses activités mondaines et ses emplois.  Un de ces emplois 
fut de travailler pour une entreprise de maçonnerie.  Le travail 
était exigeant et parfois monotone, spécialement quand il fal-
lait aider à construire quelque chose pour un usage simple.  
Penser à la dimension éternelle de la vie remplissait le manque 
d’aspiration plus haute de l’occupation.

Les aspirations à un plus haut service étaient certainement 
de mise.  « À qui on aura donné beaucoup il sera beaucoup 
demandé. »  C’était un appel à la responsabilité.  Ayant reçu 
une très bonne éducation catholique, cette responsabilité fut 
prise au sérieux.  Ce fut fait d’une façon spéciale par un véné-
rable homme âgé, maître artisan de la pierre de maçonnerie.  
Il travaillait, la plupart du temps seul, embellissant les sols de 
l’école et de la paroisse avec de beaux ouvrages faits de pierre.  
Le détail de l’ouvrage, la création de quelque chose de beau et 
de durable furent inspirants.  Le cher homme voyait son ap-
prenti qui le regardait travailler.  Il envoyait le garçon conti-
nuer son chemin, pointant en direction de l’école et disant : « 
Va étudier, tu ne veux pas faire ça pour le restant de tes jours. 
»  Peu de temps avant sa mort, il fut très heureux de saluer son 
ancien apprenti qui portait maintenant la soutane.  Il enleva 
respectueusement son chapeau, au grand embarras de celui-ci.  
Il assura au jeune homme qu’il lui faisait très plaisir de la fai-
re.  Son exemple de foi et de respect pour la prêtrise est main-
tenant une autre leçon de la responsabilité de bien servir Dieu 
dans le saint état de la prêtrise.

Point tournant
Ayant reçu tellement des lumières de la foi, il était natu-

rel de vouloir partager.  Une foi vivante doit porter des fruits 
d’une façon ou d’une autre.  Votre serviteur était alors à un 
point tournant où les autres gens du monde commencèrent à 
lui poser des questions concernant la foi catholique.  Il y avait 
un protestant Baptiste, un homme bien intentionné qui de-
manda quelles étaient les principales vérités de la foi catholi-
que.  La réponse qui lui fut donnée fut une simple récitation et 
une courte explication du Symbole des Apôtres.  Cette répon-
se sembla le satisfaire.  La question suivante toucha une diffi-
culté particulière des protestants.  Il demanda : « Comment un 
prédicateur catholique sait-il qu’il est envoyé pour prêcher la 
parole de Dieu? »  Le besoin d’une autorité pour prêcher aux 
autres le préoccupait.  La réponse donnée fut une explication 
de l’autorité de l’enseignement de l’Église.  Il lui fut aussi don-
né une explication de la vocation objective qui est l’appel réel 
de notre sainte mère l’Église pendant la cérémonie d’ordina-

tion, auquel le candidat répond : « Je suis ici. »  D’autres ex-
plications lui furent aussi données.  Il trouva que les réponses 
avaient du bon sens.  Il n’y avait rien à débattre.  Une humble 
question fut posée, et une humble réponse fut donnée.  C’était 
la seconde fois que votre serviteur se faisait demander des ex-
plications sur la foi par un protestant.  La première fois, à peu 
près un an auparavant, on lui posa une question concernant la 
Sainte Vierge Marie, à savoir comment elle pouvait être la mère 
de Dieu.  Ce fut une joie d’expliquer la doctrine à propos de 
notre Sainte Mère.  Les réponses aux questions mentionnées 
ont allumé un désir d’aider les protestants à venir à la lumière 
de la foi.  La grâce de la vocation bourgeonnait. Les années au 
séminaire sont une énorme introduction aux nombreux mys-
tères et aux doctrines essentielles de la foi.  La foi encore est la 
lumière par laquelle l’âme vit et grandit dans la vie de Dieu.  
Avec la lumière de la foi et de la vie liturgique qui brille avec 
tant d’éclat au séminaire, il ne reste aux séminaristes qu’à l’ab-
sorber et à grandir.

Conclusion
Ce qui a été donné ici est un récit personnel de la pour-

suite de la grâce d’une vocation.  C’est un exemple parmi tant 
d’autres, d’un cheminement vers la prêtrise. Plaise à Dieu que 
plusieurs vocations potentielles tirent la lumière et l’exemple 
dont elles ont besoin de tout ce que nous pouvons faire en vi-
vant notre foi dans sa totalité, près de la sainte liturgie.


